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beaux senints religieux et patrioti-
quies I

A 9î heures, la procession enîtrait il
la Biasilique. A lit porte, S. E. M 'r
Coutroy, Déléguéê Apostolique, aissisté dut
Rév. M. Laitue, 8. S., et (le M. I.
Oucîllety de St-I lvaeîîîtlie, att,!tilait le
brillant cortége. 1En 1659, le ý3Soive-
traini P>ontife en~voyait, ait nom (le Jêstis-
Christ, tiiunumbl missionnlaire danis
les forêts glacées dlu Nouvcau-Moiido
il partit, fonda une Eglise et mourut.
Romie i'igîora lonîgtempî~s. A 1) rès d e tix
siècles, le nmême I>oîiti1 immortel, d]as,
la personnîe de son auîguste rep)r(ésentatit'
vient visiter son mnissionnlaire sur les
rives dii grand ficeuve; il le reN oit glo-
rieux et triomîphanit après les épreuves
de la lutte et les hasards du combat

La procession est terminée. Le cler-
gé prend place au choeur et au bs
choeur, les personnmages officiels sur des
sièges réservés prèb dle la balustrade.
Son Excellence est au balle du Gouver-
neur avec son aide-de-camp. Les Evé-
ques occupent des fàuoteuils de chaque
côté dut choeur, et Son Excellencte le
Délégué Apostolique assiste au trônîe
archiépiscopal. Le corps est déposé
sous tit riche baild:'-quin au mnilieui du
choeur.

Les décorations (le la Basilique, diri-
géýes par M l'abbé Georges C'ôté île
laissaienît rien à désirer ;le goût ût l'é-
légance ré-gnaient partout. Des tentures
noires, violettes et blanches recouvraient
le baldaquin du miaître-autel ct refoom-
baient oni festonîs êlégaîîts ; le trône, la
,chaire et le banic-d'oeuivre, parés de ten-
tures violettes, se détachîaienît agréable-
ment stu.' le fonîd <le draperies nîoirci sous
lesquelles disparaissaienît les galeies le
l'orgue et les galeries latêraies.

Sur le baldaquinî et frappant les re-
gards le la foule :

lIon orificeiitia populi nost'i, avec les
armes de Mgr de Laval. Sur les inurs
du choeur et les galeisd anf

8il ili el sciiit. rju.s sacerdolii dijnitas
ini oternuitr.

lequien tibi dabil Dorninus, iinplebit
,slendl(oribus an imant tLaifl.

A l'orgue : Tatis decebat ut nobis es-
,sel pon tfez.

lcpie de sanetuario et benedic Ipoputlo
luo et terroe quant dedisti nobis.

Appellatwi a Dco poitlifcx secundunt
ordincm Melch.qcdecu.

Les tentures dcs tableaux du choeur et
de la nief relîrés-entaiezit des écussons.

Sur les galeries de la nef s'étalaient les
armes des Evèqlues de la Province.

A 10 heures commence le service
chianté par MAgr l'Arclievêque dle Qué-
bec, assisté par- M. l'abbé E. Langevinî
V. G., Prévôt lu chapitre de Rimîouski,
M. l'abbé A. Gauvreau, Curé de Ste-
Aimîe) M. l'abbé N. Laliberté et Ai.
l'abbé C. A. Marois, maître des cérémo-

1

fauteuils rangés autour 'du catafllque. Pendlant la pi'oeeý;sioîî le-; glands d'or
Dans la nef 4o la chapelle, assistaienit le attaes au cercuecil ont eioý <"nsRr

clergé, les pr-ofesseurs, de l'Université, MM. P-Il. Stîzor, V. F"., C. Tri- le
Soit Exc. le Lieut.-Gouvcrneur, les mi-. J-M.l Bernier', J1. Lairtueux, _N. Bc'auIieu,
luistres, les députés et les deputations P. uorisemteîusoî t oré sîes

des differents corps. Mgr l'Archîieveque Lso>ti les oetieété poirts .T

chante le lide'a, puis lit foule s'ecoula ; vellnitValeN1;bcr uvn-.TE
tout eta't iiiij-le silenîce descendît tiui A' Iainel \.G., M EÏ. Mthot, E. Boîilleaui,
la tombe glorieusbe de Laval qui dormira A. Legaré, J. Iloll'nan, C. Legaré, A.
bon dernier sommeil à l'ombre du salie- nli~,L L -gs y.LgrA .aiea
tuaire qu'eleva son courage: ILke t'e- 'G ioA Collet, IL. Têtu, M. La.

quie nie »î oeclum <LCie, ac ltibiati J. ]3allautvnie, D. Lemnieux.
quoirian elegi eani . Mori--ette et P. lioy.

0 saint 1>o:tilb ! dormez ont paix sous,
la -arde de Dieu et le regard de vos ont- Jeudi le 23 mai, à 3 heur-es dle laK
funts, rien ine troublera votre sommeil. 1midi, M. le Supérieur, on presence de
Le bruit dit monde et les orages uiluersprêtres eot de quelques l:iqueý,,
Dgrondent à l'horizon des grands zpeuiles a bénit le :îauqui renferme maiiiie-
ne viendront 1 as altérer le silence de'niant les restes de lygr de Laval.
votre tombe. La foi que vous avez Comme ont se le rap)pelle, ce caveau a
inoculée à la nation canadienne l'amèneo- 1éte pratiqîue derrière Ia nas>e (lit maitre-
ra près de vos cendres vénéreebs pour en 1autel du notre chapelle, danis utie ma-
obtenjir la bCénîédict.on d'un ptère et l'in-, çunlieii un pierre, à Fliîterieur il est
teressiun d'un saint. Là, vitndroît re' '-tu d'un mur on brique, il mesure
prier aux jours do l'atlhiction, les coti- ' 7 pieds du longueur, 3 de, lar geur et 3 de
nuateurs dle votre ocuvre, vous les diri-Ahatîteur. Une preîniere pîorte on fer
gerez dans lesi voies dlu zèle et de l'abné-, on ferme l'eîtrec; on y a inscrit lcs

'aticn qui resument votre vie; vous mots suivants :Monseigneur do Lavai
bénirez les enfants confiés a la p)iété de Ide Montmorency; puis un mur en bri-

vos successeurs, -quand un jour (nous Ique, de l'épaisseur de 3 pieds 8 pouces,
on avons l'assurance) l'Eglisie placera* a ét é leve devant cette première porte,
vos cetndres sur nos autels, la plus fortu- et ce mur lui-même est dissimule 111
nke des grenerations3 qui veuut à l'ombre, une dernièe porto en fer, sur aqele,

niies. Le eht.e<r (le l'orgue chîante la
messe (le Requieuî à luisoi:ce chiant
grave (-t iiiaje8tiietix, exécuté par i e
ilîasse de voix àîisîts i uti la solen-
nité (le la circonstance.

Après le service, Mlgr liît. Racinie,
Evêque dle enerrole luvît i haire
et lit le tamg iuc <le MNgr (le Laval.
L'orateur, commîne toujiou r:, se mon,îtra
-à la h au te ur de la ci rcoli iaince, il prîi t
pouîr texte ces parole: (le I'Eeî'ituire
64 Datt; itonirtt ju-S iîqir.,iî,
conIflieliuii ilti ini roee labioriltnnîcfu'î
CI in eaitici,; labwuri, et i l crs'
Remndez 1loire à boitîîoîîî, glorifiez-le paîr
la voix 9(e >vo.s lèvres.-, par le chanuit de voli
cantiques, et piar le son tie vus hairp)es."
Ecli ... XXXIX, 20. L'éloquenît évc'-

u Le de Slîerbrtuoe nous prouva q1ue Mgr
(le LavaI a été touît à Dieu l'tir son esprit
tde détachîemenît - tout au salait <les Aines
par ,,)I zèle ;toutt à la fond.ition de
l'E glibe de Quîébec puar bes sainîte-, ou-
v'resb. Daiiî, la troisièiie partie de soll
discours, l'orateur .'arrêta à prouver
que l'Seuvre principale de Mgr de La-ý
val fut la fonmdation du Scmillaire de
Quéêbec, véritable foy'er dle la ntionalité
candienne. Il ulous (lit (lue cette (euvre
avait reçu buoit glorieux couironniemenît
îuar lat Bulle : 'l hiter rariac solljifudi-
ne,''" qui érigea caMi<Jllen 'Ui-
versité Laval et la reconniut digne de
tous, les priviléges contféré., auix umîîver-
bité les plus célèbres.

Après l'eloge fuinebre, la liocecsion se

diriea vers le Scnlaire dlu Quebee dans
il'rr ordinîaire.

du ceîi 11111ri i.avrvm, ch aaîîtera :îveecrLil.
t 11<)il 't in o c- I adru ' >1,sClisa.'rees par

rit1 citin PJ>'uiuô ti urnlic <t ChU slvolimî
'jlorili' inIîù t eui tf a 1 portas irt
<"ronivit rilnt.

mi joîl ru ce a1 reïr Il ,on tiiiuîi ne

>ite. Soir E'xelIiîe 5Nlrî.r (,îir,îv, sorti
Exelec le l'lieait :ît-41, ivcrîleîîr,

Itet, et de St.Boitàlce at. les IC-i qtltl de
la vrt e.idt uCe t de- eiov

cii t.ii.>lilaieîtla >41l10. oit dIcN it

1que VIl fîit avee bL'etallii de suw La~

lrtpar I'aîîIfitojrv et à la1 titi, la1 ('altate,
' i poîulIaire parmni vious~, sou leva d e- t ni -

Ait miliu de la soireo L' l1on. p. ..
0. Cliauveaut, pîrofesseur-' do di-oit r'omaini
à la fLaculte du Montreal, nrous parla de
Mlgr du Lav aI. .Danîs tit stylo renai-
<Iuablle par l'elt.ganue et la plirue, il Iîouï
lit îî.izer on rc% lie l'utitL di Clluîad a du
temps de M-tr do Laval, sont état actulel
et ce qu'il se î'a plus taird,dIemnortialîit d'utie
Maniéré évidenite que notr'e Patr*ie doit
son grand développment à l'iiiipiil'iinno
sûre et eclairee do soir preier evOque.
P>our employer le lanigage heureux de
l'orateur, il nous lit colilnaitre, Ce que
31-r do Laval a tait et vu et <lue nous
nl avouns pi.s % ni ce (fue Mgr de Lavai a
fait ut qu'il 11,a Nîa LI m ais que nub
vouil uns itftitiit t.e qiu Mgr de La.
val a fuait, qu'il fila lias N il et que Itou.,
n'avonîs pa:s vit lit pris mitnes nmais que nus
ne"eux verront unt jour.

La soirée était t.ermnîée à 10 Jieures,.


